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un dernier effort, il voulut s’immoler, se sacrifier, donner 
sa vie pour sa créature; cette fois l’amour de Dieu tri­
ompha. Sans doute, la terre entière ne se prosterna pas 
devant la victime de ses crimes, mais la meilleure partie 
de l’humanité l’admira, l’adora, l’aima. Aussi Notre 
Seigneur a-t-il pu dire à l’avance: Cum exallatus fuero 
a terra, omnia traham ad me ipsum, Quand je serai 

.élevé de terre, j’attirerai tout à moi.
C’est qu'il est impossible, chers lecteurs, de considérer 

un Dieu mourant pour l’homme sans se sentir ému 
jusqu’au fond de l'âme. Faites-en l’expérience vous- 
mêmes; prenez votre crucifix, en vous posant ces trois 
questions, et vous me direz si vous pouvez demeurer 
secs et indifférents en présence du divin Crucifié: Quel 
est Celui qui pend à la Croix ? Qui l’y a attaché ? Pour­
quoi a-t-il été crucifié ?

1 Quel est Celui qui pend à la Croix ?—Si on se rap­
pelle que la Croix est un gibet, l’instrument de supplice 
des plus insignes criminels, en doit répondre : c’est un 
coupable, un malfaiteur. Eh bien! non. Celui qui 
expire sur ce bois infâme, tout couvert de plaies, ruisse­
lant de sang, la tête couronnée d’épines, c’est un inno­
cent, c’est Celui qui n’a jamais commis la moindre in­
justice, Celui qui a jeté ce défi aux nombreux ennemis 
ligués contre lui: Quis arguet rtie de peccato? Qui 
d’entre vous peut me convaincre de péché ? Sa vertu 
brille d’un tel éclat jusque dans l’ignominie de sa mort, 
qu'un de ceux qui partage son sort en est frappé et s'écrie: 
Pour nous, nous souffrons justement, nous recevons le 
digne châtiment de nos crimes, mais lui n'a rien fait 
mal: Hic vero nihil mali gessit. (Luc, xxm, 41).

Pourquoi donc est-il condamné ? Ah! Le prophète 
nous l’a appris: Il a été frappé à cause des péchés des 
hommes, car il a été chargé de leurs iniquités: Propter 
scelus populi mei percussi eum. Posuit in eo Dominus
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